
MINISTÈRE DE L’INSTRUCTION PUBLIQUE

le niTuAi/1 é,té.pou98ée P.ar >»>e feuille radicale comme
suivantes : * ' “ y a pas blen '“««temps, les déclarations

535

“ CanadaT'lt 1W r-P ê^ké’ Ce q,,e no«9 demandons pour le 
“ ♦* V ïfUctlon la|q«e, gratuite et obligatoire fon-

dement de toute démocratie instruite et utile. Nous ne nréten
: tdr°op bPruaZ PcUS8i à tar triu“ph“' PrVamme.^em* 

« UT ver ^ma l v vcV,', 6 patrie’ a ™ia des siècles à en 
“ Pnnrïn u J d°nC ^ 116 n°«9 avons obtenu déjà.

“ „!| a laiusation, ne voit-on pas que nous y marchons à
grands pas et que tout nous y conduit ?
part du8cK»r°n d" Con8.eil de l’Instruction publique, rem- 
cl?n! n cléricalisme au sein de l'éducation, est aujourd'hui
e îgagé à'ceTta réfi'Irntlpe ■ Le 80“vernement Marchand s'esi 
tèmê existant ÎÏ T q"‘ CaUSera ,,,le 'Solution dans le

membres laïques, représentant des pères de famille les valets

S.î!»£îü:7
quels en sont les champions de la veille ” ? P ’

' oïl*', Messieurs, d'où souffle le

•vi­

vent.

Voilà d'où souffle le vent. Oui, certes. Et cela, joint à la du- 

Rien ne reste donc debout, ici encore, des prétentions de nos 

olliciter, ils rougiraient d escamoter, au profit de leur da
ngereuse 

que
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